
VOYAGE A VIENNE. 

PREMIER ARTICLE. 

Vous souvient-il du temps où nous allions en Autriche, 
nous autres Français? C'était tout simple: on se réunissait 
trois ou quatre cent mille; on s'armait à la légère; on partait 
pour Vienne, pied gauche en avant, et on arrivait tout droit 
en suivant son chef de file. 

C'était l'affaire de quelques semaines et de quelques ba­
tailles. 

Au surplus, l'empereur Napoléon donnait bien vite de ses 
nouvelles au monde par quelque vigoureux décret daté de 
Schœnbrunn! 

C'était sa manière. 
Mais le monde tourne, comme dit Galilée, et change, 

comme dit l'histoire. Le procédé Napoléonien s'est perdu. 
Nous ne visitons plus les nations de façon si haute. On ne 
part plus en si grand nombre aujourd'hui, et, le passeport 
est devenu une nécessité du voyage. 


